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Ta voix frottée 
Contre ma voix élidée, 
Dans l'air qui nous sépare, 
Cet air vitreux dans son désordre. 

La nuit chaude après le jour, 
Luxuriante amertume des déclins, 
La nuit sur le point de chuter 
Ficelle mon désir, 
Gorge et paupière, 
Et je dépose mon silence 
Dans une fissure 
À même l'horizon qui s'effondre. 
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